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2016 a été une année record (El Nino très intense)
2018 a été la 4ème année la plus chaude et

les 4 dernières années ont été les 4 années les plus chaudes depuis 150 ans

2016	

1998	



En 2013, près de 75 % des émissions de GES étaient dues au CO2 (combustibles 
fossiles pour environ 90 %). Le méthane (CH4) a contribué pour 14 % (rizières, 
décharges, ruminants...) et le N2O pour 8 % (engrais, fumiers, fossiles…). 

Depuis le début de l’ère industrielle, la quantité d’énergie disponible pour 
« chauffer » les composantes du système climatique a augmenté de 1 % (2,3 W/m2). 
Ce chiffre tient compte de l’augmentation de l’effet de serre (3 W/m2) et de l’effet de 
refroidissement des aérosols (environ 0,7 W/m2). 

Les activités humaines modifient la composition de l’atmosphère en gaz à effet de serre 

Gaz carbonique : CO2 + 40 % Méthane : CH4 * 2,6 Protoxyde d’azote : N2O + 20 %

+ 40% x 2,5 +20%



Le réchauffement est sans équivoque et sans précédent et
Une large part résulte des activités humaines

Atmosphère : 1%,  océan : 93 %,  glaces : 3 %, surfaces continentales : 3 %

3 mm /an 



Scénario émetteur (RCP 8.5) : Température de surface 2081-2100 / 1986-2005 
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Encadré d'évaluation RID.1 Figure 1 | Perspective globale des risques liés au climat. Les risques correspondant à chacun des motifs de préoccupation sont indiqués à droite, 
pour des niveaux croissants de changement climatique. Les couleurs servent à indiquer le risque supplémentaire dû au changement climatique lorsqu'un niveau de température 
est atteint, puis maintenu ou dépassé. Le risque indétectable (en blanc) indique qu'il n'y a pas d'incidence associée détectable et attribuable au changement climatique. Le risque 
modéré (en jaune) indique que les incidences associées sont à la fois détectables et attribuables au changement climatique avec un niveau de confiance au moins moyen, compte 
tenu également des autres critères spécifiques aux risques principaux. Le risque élevé (en rouge) indique que les incidences associées sont graves et de grande ampleur, en 
prenant également en compte les autres critères spécifiques aux risques principaux. Le violet, utilisé pour la première fois dans la présente évaluation, indique que tous les 
critères spécifiques aux risques principaux laissent conclure à un risque très élevé. [Figure 19–4] En guise de référence, la moyenne annuelle globale passée et prévue de la 
température à la surface du globe est indiquée à gauche, comme dans la figure RID.4. [Figure RC–1, encadré CC-RC; GTI RE5, figures RID.1 et RID.7] Selon la plus longue série 
disponible de données de température à la surface du globe, le changement observé entre la moyenne de la période 1850–1900 et la période de référence du cinquième Rapport 
d'évaluation (1986–2005) s'établit à 0,61 °C (intervalle de confiance à 5–95 %: 0,55 à 0,67 °C) [GTI RE5, RID, 2.4], qui est utilisée ici en guise d'approximation du changement 
de la température globale moyenne à la surface du globe depuis l'ère préindustrielle, c'est-à-dire la période précédant 1750 [Glossaires des contributions des GTI et II au 
cinquième Rapport d'évaluation].
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! Acidification de l’océan, récifs coralliens
! Extrêmes : Sécheresses, inondations, canicules, cyclones
!  Populations : Réfugiés, ressources en eau, alimentation, sécurité
! Biodiversité, écosystèmes, pollution, santé 
!  Phénomènes irréversibles : niveau de la mer, dégel du permafrost

Risque d’accroissement des inégalités



France : 2018 a été l’année la plus chaude depuis 150 ans 







Date	de	début	de	floraison	des		
Golden	delicious	à	Angers	



Brest Guipavas : moyenne annuelle



Brest Guipavas : hiver





Risques 
de feux de forêt 
(scénario A1B) 

2041/2070







Figure RID.7 | Résumé des changements projetés du rendement des cultures dus au changement climatique au cours du XXIe siècle. Le graphique présente des projections 
correspondant à différents scénarios d'émissions, pour les régions tropicales et tempérées, et pour des cas combinés d'adaptation et de non-adaptation. Relativement peu 
d'études ont pris en compte les incidences sur les systèmes de culture de scénarios où les températures moyennes globales augmentent de 4 °C ou plus. Les données (n = 1 090) 
sont présentées en abscisse en cinq périodes de 20 ans incluant le point médian de chaque future période de projection. Les variations du rendement des cultures sont établies 
par rapport aux niveaux correspondant à la fin du XXe siècle. La somme des données correspondant à chaque période est de 100 %. [Figure 7–5]
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Les rendements des principales cultures (blé, riz, maïs et soja) 
seront affectés dans les régions tropicales et tempérées
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Encadré d'évaluation RID.1 Figure 1 | Perspective globale des risques liés au climat. Les risques correspondant à chacun des motifs de préoccupation sont indiqués à droite, 
pour des niveaux croissants de changement climatique. Les couleurs servent à indiquer le risque supplémentaire dû au changement climatique lorsqu'un niveau de température 
est atteint, puis maintenu ou dépassé. Le risque indétectable (en blanc) indique qu'il n'y a pas d'incidence associée détectable et attribuable au changement climatique. Le risque 
modéré (en jaune) indique que les incidences associées sont à la fois détectables et attribuables au changement climatique avec un niveau de confiance au moins moyen, compte 
tenu également des autres critères spécifiques aux risques principaux. Le risque élevé (en rouge) indique que les incidences associées sont graves et de grande ampleur, en 
prenant également en compte les autres critères spécifiques aux risques principaux. Le violet, utilisé pour la première fois dans la présente évaluation, indique que tous les 
critères spécifiques aux risques principaux laissent conclure à un risque très élevé. [Figure 19–4] En guise de référence, la moyenne annuelle globale passée et prévue de la 
température à la surface du globe est indiquée à gauche, comme dans la figure RID.4. [Figure RC–1, encadré CC-RC; GTI RE5, figures RID.1 et RID.7] Selon la plus longue série 
disponible de données de température à la surface du globe, le changement observé entre la moyenne de la période 1850–1900 et la période de référence du cinquième Rapport 
d'évaluation (1986–2005) s'établit à 0,61 °C (intervalle de confiance à 5–95 %: 0,55 à 0,67 °C) [GTI RE5, RID, 2.4], qui est utilisée ici en guise d'approximation du changement 
de la température globale moyenne à la surface du globe depuis l'ère préindustrielle, c'est-à-dire la période précédant 1750 [Glossaires des contributions des GTI et II au 
cinquième Rapport d'évaluation].
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    5 catégories de risque

La température au moment de la 
stabilisation (long terme) est 

pratiquement proportionnelle à la 
quantité cumulée des émissions de CO2.

 2°C : plus de 70% de nos « droits » utilisés et plus de 80 % pour 1,5°C
1,5°C : il faut laisser 90% des réserves de fossiles là où elles sont

GtCO2 = milliard de tonnes de CO2 : 
Actuellement : 42 ± 3 GtCO2 / an
2°C  : ~  Entre 15 et 20 ans 
1,5°C  : ~ Entre 10 et 15 ans 



Infographie	du	journal	Le	Monde	du	9	octobre	2018	

Rapport Spécial du GIEC sur 1,5°C 
1,5 /2°C : ½ degré ça compte



Emissions	en	2030	en	GtCO2eq	

~	50	 ~	55	
~	65		

~	40	

25/30	

+ 4 – 5°C ~	65		

2°C : division par ~ 3 en 2050 ; neutralité carbone : 2075
1,5°C : neutralité carbone en 2050 ; émissions négatives

réduire	de	35%	les	émissions	
de	CH4	et	de	carbone	suie	

d'ici	2050	/	2010	 		



TRANSPORTS	

INDUSTRIE	 AGRICULTURE	

HABITAT	
ÉNERGIE	 DÉCHETS	

ContribuVon	par	secteurs	aux	
émissions	de	GES	en	France	

Source	Ademe	











Des opportunités



BRETAGNE	













•  Impacts généralement négatifs du changement climatique

•  L’agriculture peut contribuer à l’atténuation

•  Nécessité de l’adaptation

•  Opportunités  :  stockage  du  carbone,  méthanisation, 
développement des énergies renouvelables (territoires)

•  Rôle  clé  de  l’agriculture  dans  les  prochaines  décennies  avec 
risque  de  compétition  entre  les  productions  alimentaire  et 
énergétique

•  Nécessité  du  suivi  des  effets  du  réchauffement  (et  plus 
généralement de la recherche atténuation et adaptation)



ORACLE (Observatoires Régionaux sur l'Agriculture et le Changement cLimatiquE)

Cinq thématiques 
   d'observation :
!   Climat 

!   Agroclimat  

!   Impacts 

!    Adaptation  

!    Atténuation
      Coordination 

    Frédéric Levrault

Chambre d’agriculture

    Nouvelle Aquitaine



Importance de l’échelle régionale
! Impacts
! Solutions
! Adaptation

!  Efficacité 
!  Mix énergétique
!  Sobriété
Investissements

Loi TECV



!  Dynanisme économique
!  Création d’emplois (jusqu’à 900000 d’ici 2050)
!  Attractivité pour les jeunes

A l’initiative de Pierre Larrouturou

Banque européenne, budget, traité


